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Les Béatitudes, poème symphonique

Le Texte évangélique des Béatitudes est extrait de Matthieu, III, 3-12.

On les trouve aussi dans Luc, VI, 20-23.
Jean Chrysostome les reprend dans sa Liturgie Divine, ainsi que de nombreux prédicateurs.

Les Textes de Jean-Pierre Nortel, aumônier des artistes à Paris, ont été écrits spécialement 
pour cette oeuvre.

Dramaturgie

Lors de la création, les 27 et 28 septembre 1997 dans l'église Saint-Georges d'Hermance 

près de Genève, l'orchestre était réparti en 5 formations distinctes.
1. Les BOIS furent disposés sur la tribune, entourant l'orgue.

2. Les CUIVRES (dont les cors) jouèrent d'abord à l'extérieur de l'église , en dialogue 
avec le carillon du clocher. Puis ils sont montés et se sont répartis sur les deux étages 

du clocher.
3. Les PERCUSSIONS furent placées sur un tapis, cachées de tous, dans la chapelle 

attenante.
4. L'ORCHESTRE A CORDES et le CHEF se placèrent de façon classique dans la même 

chapelle. Le chef était invisible du public de la nef.
5. Les HARPES jouèrent dans la sacristie.

Au CARILLON savoyard du clocher répondait un deuxième carillon caché dans la chapelle.

Un circuit vidéo a relié les orchestres, l'orgue et le carillon à une caméra fixée en face du 

chef. Enfin, le RECITANT, Michaël Lonsdale, dit les paraphrases depuis le fond de l'église, 
sous le porche avec la grande porte ouverte, puis s'est avancé jusqu'à un siège disposé dans 

un coin du choeur, veillant à laisser celui-ci vide de toute action humaine, afin de favoriser la 
méditation du public.

Un éclairage, adéquat et subtil à travers les vitraux, favorisait cette intériorisation de 
l'espace.

Formation des 5 groupes :

I Flûtes 1 et 2 avec piccolo, Hautbois 1 et 2 avec cor anglais, clarinettes 1 et 2 avec 
clarinette basse, bassons 1 et 2.

II Cors 1 et 2, trompettes 1 et 2, trombones 1 et 2.
III Orgue de tribune, carillon du clocher et carillon portatif, harpes 1 et 2.

IV Percussions : 4 timbales chromatiques, 6 toms (avec grosse caisse), 6 woodblocks, 1 
cymbale suspendue, xylophone, vibraphone, glockenspiel, triangle.

V Cordes : 8.8.6.6.3

JMC / septembre 1997
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